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Les incidents qui marquèrent il y a un mois
l'imposition d'une quatrième contribution de guerre
(voir 5 juin) se sont terminés comme les
précédents, par une combinaison à laquelle le
consortium des banques belges doit, le couteau
sur la gorge, prêter son concours et l'argent de ses
caisses.

Depuis trois ans, le mode de règlement a
varié, sous l'action des circonstances.

Pour la première contribution de guerre, c'est
la Banque Nationale seule qui a fait les fonds.
Chaque mois, les neuf provinces lui remettaient un
bon unique d'un import de quarante millions de
francs, portant les signatures des présidents des
députations permanentes. Cette promesse était
escomptée par le Département d'émission. Les
autres banques ne sont donc pas intervenues au
premier emprunt.

La seconde année, les Allemands ont eux-
mêmes imposé les banques et fixé le montant de
leur intervention. Les Provinces ont créé des bons
d'un import de 50.000 francs, que les banques ont
dû prendre à concurrence du montant de leur



quote-part. Les Allemands exigèrent la création de
coupures de 10.000 francs pour que le public
participât à l'émission. Mais ces petites coupures
n'ont pas été mises en circulation, les Banques
s'étant entendues pour les conserver.

Pour le troisième emprunt (décembre 1916)
les titres ne portaient plus que les signatures des
gouverneurs civils et militaires allemands, les
députations permanentes ayant refusé de les
garantir. La Banque Nationale, qui avait accepté
d'escompter à concurrence de 80% les titres de
l'emprunt précédent, refusa d'escompter du papier
couvert par la garantie des gouverneurs
allemands; mais, pour ne pas mettre les autres
banques dans l'embarras, elle consentit à leur faire
des avances dont le remboursement lui était
assuré par une promesse collective de toutes les
banques belges.

Elle s'est, refusée à accepter aucun bénéfice
dans l'opération, de même qu'elle a refusé tout
intérêt des Allemands pour les 600 millions que
ceux-ci lui ont enlevés de force.

Il vient d'être procédé pour le quatrième
emprunt, comme il a été procédé en décembre
dernier.

5 juin 1917 :
http://www.idesetautres.be/upload/19170605%2050
%20MOIS%20OCCUPATION%20ALLEMANDE.pdf


